Province de Taiwan (1945-2024)
1895 –Taïwan (Formose) devient une colonie japonaise.
1912 – Fondation du parti nationaliste chinois Kuomintang (KMT) dans la province du Guangdong (Canton) par Sun Yat-sen (1866-1925), premier président de la République de Chine.
1921 – Fondation du Parti communiste chinois (PCC) à Shangaï et Montargis (France). 

2 septembre 1945 – Après les bombardements nucléaires US des 6 et 9 août, capitulation du Japon. Fin de la colonisation japonaise à Taiwan et en Corée. Taïwan est remise aux Alliés et occupée par le gouvernement nationaliste chinois au nom des USA.
1945 – La République de Chine, alors la seule Chine, est un État fondateur de l’ONU.
1er septembre 1946 – Création de la Land Bank of Taiwan (banque foncière de Taiwan) conformément.
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1947 – Incident 228
1947 – Les Taiwanais s’opposent aux autorités KMT. Leurs terres sont saisies arbitrairement ; la gestion économique est mauvaise ; ils sont exclus de la vie politique. Le KMT est dirigé, depuis le continent, par Chiang Kaï-shek. Le nombre 228 fait référence au jour où le massacre commence, le 28 février 1947.
27 février 1947 à Taipei – Des inspecteurs du Bureau du Monopole d'État arrêtent une Taïwanaise qui vend des cigarettes de contrebande. Un policier abat un badaud en colère.
28 février 1947 – Dans toute l’île de Taiwan, des manifestations ont lieu contre le gouvernement du KMT. Elles opposent des Taïwanais à des Chinois nouvellement arrivés du continent. Les manifestants se saisissent d’une station de radio. La révolte s’étend. Le gouverneur (KMT), Chen Yi, en appelle à l'Armée Nationale Révolutionnaire. Des milliers de Taïwanais sont exécutés, portés disparus ou emprisonnés. Entre 10 000 et 30 000 morts.
18 mai 1948 – Instauration de la loi martiale.
1949 – Taiwan, république de Chine

Octobre 1949 – Victoire du parti communiste chinois dans la guerre civile. Le Kuomintang décide un repli provisoire sur l’île de Taiwan.

Décembre 1949 – Arrivé du général Chiang Kaï-shek. Il déclare Taipei, capitale provisoire de la Chine. Deux millions de réfugiés continentaux s'ajoutent à la population de Taiwan d'environ six millions. Les États-Unis abandonnent le KMT. Ils s'attendent à ce que Taiwan passe aux communistes.
1950 – Conflit en Corée, depuis le retrait du colonisateur japonais en 1945. Le président US Harry S. Truman envoie la 7e flotte pour « neutraliser » le détroit de Taiwan.
La réforme agraire

Années 1950 – Réforme agraire et développement communautaire sont menés par la Commission mixte sino-américaine sur la reconstruction rurale. Le plan est attrayant : les grands propriétaires terriens sont des Japonais en fuite en 1945. Les autres propriétaires sont indemnisés par des commerces et usines japonaises. Le Kuomintang, qui vient du continent, a peu de liens avec les propriétaires terriens locaux.
8 septembre 1951 – Traité de San Francisco (USA-Japon). Cf. infra.
28 avril 1952 – Traité de Taipei (Taiwan-Japon). Le Japon renonce à tout droit, revendication et titre sur Formose (Taiwan) et les îles Pescadores (Peng-hu). Il renonce à tous les traités signés avec la Chine avant 1942.
Novembre 1954-mai 1955. Première crise du détroit de Taïwan entre la république populaire de Chine (RPC) et la république de Chine (ROC). La RPC capture deux îles près des côtes mais elle est stoppée par les menaces d'intervention militaire des États-Unis.
3 mars 1955 – Traité de coopération mutuelle et de sécurité entre les États-Unis et Taïwan (Mutual Defense Treaty between the United States of America and the Republic of China). Signé le 2 décembre 1954 à Washington, valable jusqu’au 31 décembre 1979. Les forces américaines basées à Taïwan relèvent du United States Taiwan Defense Command.
23 août 1958 – Seconde crise du détroit de Taiwan. L’artillerie de l'Armée populaire de libération bombarde les îles de Quemoy et de Matsu. Le président US Eisenhower vient de proposer à Khrouchtchev le premier sommet soviéto-américain. Mao Zedong ne veut pas que la question de Taiwan reste dans l'ombre. Déploiement de la 7e flotte US dans le détroit. Formation d’une Force de frappe aérienne composite (Composite Air Strike Force) du Tactical Air Command. Peu après, les Étatsuniens débarquent à Quemoy de l'artillerie munie de charges nucléaires tactiques.
1966 – Grande révolution culturelle en RPC, sur le continent.
1967 – Tchang Kaï-chek participe à la fondation de la Ligue anticommuniste mondiale.
1971 – Chine populaire
1971 – Avec l'adoption de la résolution 2758 de l'Assemblée générale des Nations Unies, la république populaire de Chine est reconnue comme la seule Chine à la place de la ROC-Taiwan. Chaque année depuis 1992, le ROC demande en vain son adhésion à l'ONU. La plupart des États membres, y compris les USA, ne souhaitent pas discuter du statut politique du ROC pour ne pas détériorer ses relations diplomatiques avec la Chine.
1972 – Visite de Richard Nixon en Chine. Amélioration des relations Chine-USA.

1975 – Décès de Tchang Kaï-chek.

1976 – Décès de Mao. Ascension de Deng Xiaoping.
1978-2008 – Fin de la dictature KMT
1978 – Tchang Ching-kuo, fils de Tchang Kaï-chek, élu président. Membre du Kuomintang, Premier ministre (1972-1978). Libéralisation du régime, levée de la censure médiatique, participation des Taïwanais à l’administration et au KMT jusque-là fiefs des continentaux et de leurs enfants.
1er janvier 1979 – L’ambassade US s’installe à Pékin.
26 avril 1979 – Suppression du United States Taiwan Defense Command. Le traité de défense expirant le 1er janvier 1980 à la suite de la Taiwan Relations Act de 1979 reconnaissant la politique d'une seule Chine.
1979 – Rupture des relations diplomatiques entre les États-Unis et Taïwan. Les relations deviennent non-officielles et informelles et les USA ne considèrent pas Taïwan comme un État à part entière.
1er janvier 1980 – Fermeture de l’ambassade de Taiwan aux USA.

21 février 1987 – Création de Taiwan Semiconductor Manufacturing Company (TSMC), plus importante fonderie de semiconducteurs.
14 juillet 1987 – Levée de la loi martiale. Des Taïwanais, dont le psychiatre Chen Yung-hsing, créent le Jour de la paix du 28 février.
1988 – Lee Teng-hui, successeur de Tchang Ching-kuo, membre du KMT, est président de la république de Chine de 1988 à 2000.
Consensus de 1992 : « une seule Chine »
Novembre 1992 – Le Consensus sur « une seule Chine » résulte d'une rencontre à Hong Kong entre une association continentale pour les relations entre les deux rives du détroit de Taïwan (ARATS – Association for Relations Across the Taiwan Straits) et la fondation taïwanaise SEF (Straits Exchange Foundation), autorisées par leurs gouvernements à négocier des solutions aux problèmes du commerce à travers le détroit. Hong Kong, sous gouvernement britannique, est considéré territoire neutre.
27 avril 1993 – Les présidents Wang Daohan pour ARATS et Koo Chenfu pour SEF se rendent à Singapour. C’est la « rencontre Wang-Koo ». Ils concluent un accord sur l'authentification des documents, les transferts postaux et un calendrier pour de futures discussions ARATS-SEF.
1993 – Rapport du comité d'historiens formé par le gouvernement de la République de Chine sur l’incident 228.
1995 – Lee Teng-hui, président de la République, présente des excuses aux familles des victimes dans le parc du Mémorial de la Paix 228. Il introduit dans le calendrier un nouveau jour férié : le Jour de la paix. Ce jour-là, le président de la République et d'autres officiels sonnent une cloche commémorative en mémoire des victimes.
1995-1996 – Troisième crise du détroit de Taïwan. Période de tensions entre les gouvernements de la Chine et de Taiwan. Les discussions ARATS-SEF sont retardées.
1997 – Inauguration du National 228 Mémorial Museum.
19 février 1997 – Décès de Deng Xiaoping.

1er juillet 1997 – Rétrocession de Hong Kong à la Chine.
Octobre 1998 – Deuxième rencontre Wang-Koo à Shanghai. Ils se mettent d'accord pour se revoir à Taïwan à l'automne 1999, mais la rencontre est annulée par la Chine lorsque le président de Taïwan Lee Teng-hui propose sa « Théorie des deux États ».
20 décembre 1999 – Macao rétrocédé par le Portugal à la Chine.
11 décembre 2001 – La Chine entre à l’organisation mondiale du commerce (OMC). 

Juillet 2002 – Chen Ding-nan, ministre de la Justice, est le premier fonctionnaire taïwanais à être invité à la Maison-Blanche (Washington) depuis 1979.

22 mars 2008 – Ma Ying-jeou, candidat du Kuomintang, devient président avec 58,45 % des suffrages face à Frank Hsieh, laissant entrevoir un apaisement dans le détroit. Ma Ying-jeou veut reprendre les pourparlers avec la Chine sur la base du consensus de 1992 en mettant l'accent sur les aspects économiques, tout en déclarant que la république de Chine est une « nation souveraine ».

2016-2024 – le Parti démocrate progressiste contre la réunification
2016 – Tsai Ing-wen, victorieuse à l'élection présidentielle de janvier sous les couleurs du Parti démocrate progressiste (56%) contre Eric Chu du KMT (31%). Le Parti démocrate progressiste (Minjindang) dont elle est issue remporte 68 des 113 sièges du Parlement. Elle met en place une commission « vérité et réconciliation » sur « l’incident du 28 février », malgré les réticences du Kuomintang.
24 novembre 2018 – Aux élections provinciales et municipales, le PDP perd. Il ne conserve que six sièges municipaux sur 22. 15 sièges reviennent au KMT.

11 janvier 2020 – Tsai Ing-wen est réélue avec 57,1 % des voix et un taux de participation record de 74,9 % devant Han Kuo-yu, le candidat du KMT. Avec 61 députés sur 113, son parti conserve la majorité au parlement.
2 août 2022 – Visite provocatrice de Nancy Pelosi, présidente de la chambre des Représentants US, à Taiwan.
Novembre 2022 – Présidente de l’île et du Parti démocrate progressiste (PDP) Tsai Ing-wen mène la coalition pan-verte aux élections municipales. Voter pour le PDP, c’est s’opposer à la menace que la Chine exerce sur Taiwan. Le KMT, dans l’opposition, remporte les élections, dans 13 des 21 circonscriptions, dont la capitale. Il est alors considéré comme un parti « pro-Chine », en faveur d’un rapprochement voire d’une réunification des deux pays. Les résultats de sondages réalisés par l’université de Chengchi indiquent que la conservation temporaire du statu quo vis-à-vis de la Chine (28,5 %) est au même niveau que la demande d’indépendance « aussi vite que possible » (28,7 %).
10 février 2023 – Andrew Hsia entame une visite de dix jours en Chine au cours de laquelle il rencontre plusieurs hauts-responsables chinois. La rencontre d’Andrew Hsia, vice-président du Kuomintang (KMT), à Beijing avec Wang Huning, membre du Comité permanent du Politburo du Parti communiste chinois (PCC) et nouveau président attendu du Comité consultatif politique du peuple chinois (CCPPC), ont des implications importantes pour le développement des relations entre les deux rives du détroit. Wang Huning représente le secrétaire général du PCC Xi Jinping et la direction centrale du PCC. Il déclare que le PCC mettrait pleinement en œuvre l’esprit de son 20e Congrès sur la façon de résoudre la question de Taiwan dans la nouvelle ère. La Chine appliquera pleinement l’importante directive et l’esprit du secrétaire général du PCC, Xi Jinping, pour promouvoir le développement pacifique des deux rives du détroit. L’objectif est d’instaurer la solidarité avec les camarades de Taiwan et de permettre la réunification nationale et la renaissance chinoise.
Les aborigènes de Taiwan sont les plus anciens occupants de l'île. Leurs tribus sont estimées en 2022 à environ 580 000 habitants, venues du sud-est de la Chine vers 3000 avant. Leurs langues sont de la famille austronésienne. La différence entre leur identité ethnique et celle des Hans est un sujet souvent abordé dans le débat sur le statut politique de Taïwan.
2024 – Tsai Ing-wen a atteint la limite de mandats et ne peut se représenter. Lai Ching-te, le vice-président, est en tête des sondages. Les scénarios pour 2024 varient cependant considérablement selon le candidat du KMT. Hou Yu-ih remporterait le premier tour de l’élection présidentielle face au candidat du PDP Lai Ching-te, tandis qu’Éric Chu (président du KMT) n’obtiendrait que 12,8 % des voix — contre 42,6 % pour Lai Ching-te. La position vis-à-vis d’une éventuelle réunification avec la Chine varie au sein du KMT. Tous les membres du parti pressentis souhaitent se détacher de Washington. Hou Yu-ih a déclaré le 1er janvier 2023 que les Taïwanais « ne devaient pas être les pions d’un pays puissant ». Cette dynamique taiwanaise va à contre-courant de l’opinion dominante à la Chambre des représentants US. Depuis l’annonce par Kevin McCarthy d’une éventuelle visite à Taïwan au printemps 2023, visite que Pékin souhaite décourager, le président de la commission des Affaires étrangères, Michael McCaul, a lui aussi annoncé le 7 février 2023 la visite, séparée de celle du speaker, d’une délégation du Congres qui pourrait comprendre des élus démocrates. En même temps, des auditions ont débuté à la Commission des services financiers de la Chambre des Représentants – pour « Combattre la menace économique de la Chine » – sur plusieurs propositions de loi. Trois concernent directement Taïwan : le Taiwan Non-Discrimination Act, Taiwan Conflict Deterrence Act et Protect Taiwan Act.
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